
Biographie :
Arthur est né en 1930 à Varsovie, en Pologne. Il y a vécu avec 

ses parents, sa sœur aînée Eugenia qu’il adorait, et d’autres 

membres de sa famille. Issue de la classe moyenne, sa 

famille possédait une entreprise de nettoyage à sec et vivait 

dans un quartier principalement juif. Peu après l’invasion 

de la Pologne par les Allemands, des centaines de milliers 

de Juifs, dont la famille d’Arthur, ont été forcés de vivre 

dans le ghetto surpeuplé de Varsovie dans des conditions 

horribles. Le Ghetto avait été établi dans la partie de la ville où 

vivait la famille d’Arthur. Même s’ils n’ont pas eu besoin de 

déménager, le changement de vie a été radical. Pour aider sa 

famille à manger, Arthur sortait clandestinement du Ghetto 

pour échanger des biens contre de la nourriture. Le premier 

jour du soulèvement du ghetto de Varsovie, en avril 1943, 

Arthur se trouvait en-dehors du Ghetto et ignorait ce qui était 

en train d’arriver à sa famille. Il a vécu le reste de la guerre 

sous une fausse identité, se faisant passer pour catholique et 

déménageant fréquemment, avant de trouver refuge dans un 

orphelinat catholique. Il a participé au soulèvement polonais 

face aux Allemands et a assisté à la libération du pays par 

l’armée soviétique. Arthur a appris à la fin de la guerre que 

toute sa famille proche avait été tuée, à l’exception de son oncle 

et de sa tante. En compagnie d’autres orphelins, il a émigré en 

France où il pensait s’installer, avant de décider de partir pour 

le Canada en 1948.

Arthur en Pologne, 1936.

Arthur Ney a survécu à l’Holocauste. Après la guerre, 
il a immigré au Canada et il s’est établi à Montréal. 
Vous allez découvrir son histoire à la lecture de 
ses mémoires, L’Heure W, ou à travers la ressource 
numérique Re:Collection.

Les informations ci-dessous vous permettront 
de mieux comprendre les expériences vécues par 
Arthur.

Contexte historique :
La Pologne est un pays d’Europe centrale, situé entre 

l’Allemagne et la Russie. La communauté juive y était 

importante et certains Polonais, se sentant menacés, 

ressentaient de l’antisémitisme à son encontre. Bien que 

les Juifs de Pologne aient été victimes de discrimination 

avant la Seconde Guerre mondiale, beaucoup faisaient 

partie intégrante de la culture et de la société polonaises. 

L’invasion de la Pologne par l’Allemagne en septembre 

1939 et l’occupation de l’ouest du pays ont marqué le 

début de la Seconde Guerre mondiale. Dans le courant 

de ce même mois, l’Union soviétique, alors alliée de 

l’Allemagne, a occupé l’est de la Pologne. Les Allemands 

ont immédiatement commencé à persécuter les Juifs, 

notamment en les rassemblant de force dans des 

ghettos, des zones de résidence confinées, assignées 

aux Juifs et surveillées par l’armée allemande. Varsovie 

étant la capitale de la Pologne, son Ghetto était le plus 

important du pays. En 1942, les Juifs polonais ont 

commencé à être déportés dans les camps et lieux de 

mise à mort nazis situés en Pologne. En avril 1943, 

lorsque les nazis ont entrepris de supprimer le reste 

de la population du Ghetto, environ 750 combattants 

ont organisé un soulèvement armé alors que les autres 

habitants étaient cachés dans des abris. Le soulèvement 

a été écrasé après un mois de combats. Il était très 

difficile pour les Juifs de survivre en Pologne ; certains 

essayaient de se cacher chez des amis ou d’utiliser de 

fausses identités, dans l’espoir de tenir jusqu’à la fin de 

la guerre. Varsovie a été libérée au début de l’année 1945. 

Environ 3 000 000 de Juifs polonais ont été tués durant 

l’Holocauste, dont la famille d’Arthur.

« J’avais l’impression de trahir mon propre peuple et surtout ma famille. Mais il fallait 
vivre. J’ai fini par calmer mes scrupules en me disant que j’avais le droit de vivre et que 
si la conversion me permettait de sauver ma peau, eh bien, elle en valait la peine. »  
— Arthur Ney
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